
 

                    La célèbre pLa célèbre pLa célèbre pLa célèbre photo hoto hoto hoto     
    ««««    La main de l’espoirLa main de l’espoirLa main de l’espoirLa main de l’espoir    »»»»    

 

 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  Cliché de Samuel Armas à l’âge de 
21 semaines, dans l’utérus de sa mère.     
     Toute l’histoire à l’intérieur ! 
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Dans ce cliché capté le 19 août 1999 
intitulé « La main de l’espoir », 
Samuel Armas a 21 semaines 
(mi-gestation). À partir de l’utérus de sa 
mère, il serre le doigt du Dr Bruner, du 
Vanderbilt University Medical Center, à 
Nashville (Tennessee), après son 
opération, pratiquée dans l’utérus, pour 
corriger le spina bifida dont il est atteint.  
 
Le photographe pigiste Michael Clancy 
est présent, pour le compte du journal 
USA Today, pour photographier cette 
chirurgie novatrice, ce qui l’amène à 
capter ce mouvement tout à fait 
inattendu de Samuel, soit l’interaction 
humaine la plus précoce jamais 
documentée de l’histoire de 
l’humanité  (Samuel n’est alors plus 
sous l’effet de l’anesthésie qui lui a été 
prodiguée par le sang de sa mère).  
 
Depuis que USA Today a publié ce 
cliché dans son numéro de septembre 
2000, la photo a fait le tour du monde 
plusieurs fois, et le photographe a été 
victime de nombreuses persécutions pour 
avoir réussi à montrer l’humanité de 
l’enfant à naître, ce malgré de 
nombreuses tentatives de l’en empêcher.  
 
 

Visiter le site de M. Clancy, au 
www.michaelclancy.com, pour 
connaître toute l’histoire et 
visionner la photo et/ou en obtenir 
copie.  
 

 
Samuel à l’âge de 4 ans, en 2003, 
avec sa mère, Julie. On le qualifie 
de « brillant et épanoui » et comme 
« ayant évité de nombreux 
problèmes pour lesquels les enfants 
atteints du spina bifida doivent 
normalement se faire traiter après 
la naissance. »  
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